
Inventaire des oiseaux hivernants de la Plaine de la Taillat 

Malgré la pluie annoncée, 7 personnes ont répondu « présent » à cette sortie à vélo, proposée par le 

Cine, dans le cadre de la réalisation de l’Atlas de la biodiversité communal, le samedi 1
er

 février 2020, 

de 14 h à 17 h. 

20 espèces ont été identifiées, 428 oiseaux au total ont été observés (plus tous ceux non comptés), 

durant ces 3 heures de sortie. Le vélo a permis de parcourir plus de terrain. Des postes d’observation 

réguliers ont été réalisés avec jumelles et longue-vue.  

La majorité des oiseaux étaient des pinsons du Nord et des pinsons des arbres : des passereaux 

granivores qui se rassemblent en nombre dans la plaine en hiver, pour glaner les grains de maïs au 

sol, après la récolte de l’automne.  

D’autres familles d’oiseaux ont été observées : 

Les pigeons ramiers sont également nombreux à se regrouper pour la même raison. Ces espèces se 

perchent dans les grands arbres, en partie des arbres taillés en « têtards ». 

Les pinsons du nord ainsi que le tarin des aulnes sont des passereaux venus du Nord de l’Europe 

pour passer l’hiver sous nos latitudes plus douces. Ils forment des vols rapides de plusieurs dizaines 

d’individus. 

Un petit corvidé, le choucas des tours, se mélange avec les groupes de corneilles noires. Il se 

différencie de la corneille avec sa nuque grise, ses yeux clairs. Son petit cri aigu en vol se mélange 

avec les corneilles noires, mais s’en distingue.  

Une petite troupe de bruants des roseaux a été observé, près des reliquats de roselières, au nord de 

la plaine. En fin de journée, ils forment des dortoirs discrets qui rassemblent tous les individus de la 

plaine dans la végétation dense pour passer la nuit. 

Deux espèces de pics, le pic épeiche et le pic vert, ont également été identifiés. 

L’un des plus petits oiseaux d’Europe, le roitelet huppé, a accompagné le groupe, le long d’une haie.   

Deux buses variables ont représenté par leur présence la famille des rapaces : la recherche de vers 

de terre dans les prairies est une source de nourriture non négligeable l’hiver par temps humide.  

La majorité de ces oiseaux vont rapidement se disperser sur leurs territoires respectifs, dès la fin du 

mois de février pour regagner leurs zones de reproduction, dans la plaine ou même jusqu’au nord de 

l’Europe pour certains.  

Nous les retrouverons l’hiver prochain…  


